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OCTOBRE 
2022 

N °  26 

Comité du 19ème de la Fédération Nationale des Anciens Combattants  
en Algérie, Maroc et Tunisie  

 20 rue Edouard Pailleron, 75019 PARIS 
Permanences les  1er et 3 ème mercredi de chaque mois de 10 h à 12 h 

ASSEMBLÉE GÉNÉRALE du COMİTÉ 
 

Vous êtes invités à l’assemblée générale du Comité FNACA du 19ème qui aura lieu le 
 

Mercredi 19 octobre 2022 à 14 h 30 

À la maison du combattant 20 rue Edouard Pailleron 75019 
 

ORDRE DU JOUR: 
• Accueil, présentation des invités et du bureau . 
• Rapport moral par le secrétaire. Rapport financier par le trésorier.  
• Rapport de la commission revendication. Discussion et vote des rapports.  
• Élection du nouveau bureau 
• Intervention des personnalités présentes. Informations et questions diverses 
• L’Assemblée générale se terminera par le verre de l’amitié offert par notre comité. 

 

CET ECHOS TİENT LİEU DE CONVOCATİON 
Nous n’avons pu tenir nos réunions comme notre repas que nous faisions les années précédentes, 
aussi le comité aura le plaisir de vous recevoir pour cette prochaine Assemblée qui se terminera 

par le verre de l’amitié, vote présence encourage notre petit comité. 

LE 60ème ANNIVERSAIRE DU CESSEZ LE FEU DE LA GUERRE D’ALGÉRIE  
CE 19 MARS À LA MAIRIE DU 19ème 

  Sur le parvis de la mairie avec les élus de face et sur le coté droit les adhérents de la Fnaca et les pompiers de 
Paris sur la partie droite. 
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Allocution du maire M. François DAGNAUD et à 
droite, le maître de cérémonie M. Olivier NASSO. 
En dessous Une gerbe a aussi été déposée par la 
FNACA du 19ème mais pas de photo. 

                      La FNACA était aussi présente 
à la cérémonie ce 8 mai pour l’armistice 
de la guerre 39-45  

Voir les photos page suivante 

            Le salut des pompiers de Paris devant les drapeaux 

Gerbe déposée par le maire M. DAGNAUD pour la mairie du 19ème. 

:      Gerbe déposée par Mahor CHICHE pour la mairie de Paris. 

Gerbe a été déposée pour la députée du 19ème 
Danièle OBONNO par Michel MONGKHOY 

Une gerbe déposée par Jean-Claude TALLARINI 
pour le comité d’entente et Claudine Hilbert  

Le maire F Dagnaud et les élus remercient les porte-
drapeaux et les présents 
                                                                   Ci-contre 
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ET NOUS de Jean-Claude SANCEY 

La cérémonie du 8 mai 45 à la mairie du 19ème 

Dans le 19ème il y avait aussi 
LE PARCOURS MÉMOIRE DANS LE PARC DES 

BUTTES CHAUMONT  
ORGANISÉE PAR LA MAIRIE DU 19ème ET LES  
ASSOCIATIONS D’ANCIENS COMBATTANTS                                

 
   Comme les années précédentes des stands ont été installés dans le 
parc des Buttes Chaumont pour recevoir 180 élèves environ. 
   Un stand était réservé à la guerre d’Algérie, des adhérents de la 
Fnaca et des anciens répondent aux questions des élèves, comme on 
le voit sur la photo ci-contre (J.P. Louvel de dos). 
   Un stand était réservé à la Shoah photo en dessous. 
   Un autre stand pour la presse 
pendant les guerres, la propa-
gande et aussi la distribution 
de tracs avec tous les risques 
que cela comportait. 
   Un stand également pour la 
résistance qui n’était pas    
oubliée. 

Gerbes déposées par la mairie de Paris, la mairie du 19ème par Mahor Chiche   
Colombe Brossel et les élus du 19ème et de la mairie de Paris.   Photos en bas   
Gerbe déposée pour la Fnaca   Gerbe du comité d’entente  Gerbe de Mme D. Obono 
Par J.Y. Jeudy et L. Allary        déposée par J.C. Sancey        député du 19ème  

   Des élèves recevant leurs diplômes ainsi que le livre sur 
Madeleine RIFFAUD, une grande résistante, héroïne du parc 
des Buttes 
Chaumont  où 
elle fit prison-
niers 80 soldats 
allemands ac-
compagnée seu-
lement par trois 
de ses cama-
rades. 
   L’adjoint au 
maire Mahor Chiche aidée de 
Léa Larouzée ont organisé 
cette journée réussie, ici avec 
les professeurs et la salle des 
fêtes avec tous les participants. 

Libres propos...Aujourd’hui 
 
 
ET NOUS ! 
  L’annonce récente de la mort malheureuse d’un de 
nos soldats au Mali, le brigadier Alexandre Martin, et 
de tous les honneurs qui entourent son retour et son 
inhumation m’amène une fois encore à réagir et à    
certaines réflexions. 
  Je ne remets pas en cause que ce drame est évidem-
ment triste et j’ai bien sûr une pensée pour sa famille 
endeuillée. Cependant, ancien de la guerre d’Algérie de 
1959 à 1961, je ne peux m’empêcher de comparer les 
types de cérémonies relatives au retour des corps en 
métropole. 
  Pour ce militaire de carrière : défilé sur le pont 
Alexandre lll, cours des invalides et Légion d’Honneur. 
  Pour nous, appelés qui n’avaient rien demandé, ci-
toyens ordinaires, civils habillés en soldat : une caisse 
en bois sur le tarmac, avec le drap tricolore quand 
même et embarqué dans un avion- cargo de nuit et di-
rection Villacoublay ou le Bourget.  
  En toute discrétion car il ne fallait surtout pas que ce 
soit vu et su.  
Et cerise sur le gâteau, si la famille souhaitait conserver 
le drap tricolore elle devait le payer. 
Pas de défilé, pas de Légion d’Honneur.  
Avait-il seulement droit à la Valeur Militaire ? 
Il est vrai que dans les OPEX il n’y a fort heureuse-
ment qu’un mort de temps en temps, ce pauvre briga-
dier est tout de même le 53ème. 
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Cet ECHOS est notre journal. 
Tirage 300 exemplaires. 
Rédaction Jean-Yves Jeudy 
Relecture par le comité de rédaction composé de Jean-Yves Jeudy et  
Marie– Ange Gourrier 

Pendant la période de guerre en Algérie si on veut faire 
une moyenne sur les 6 ans, c’était plus de 300 morts par 
mois, près de 80 morts par semaine. 
Est-ce que ceci explique et justifie cela . 
Que demandons-nous ; un peu de reconnaissance pour 
ce que nous avons fait. 
Nous avons exécuté les ordres, nous avons pris des 
risques. Beaucoup y ont laissé leur vie, d’autres sont 
revenus handicapés. 
Et que fait la Nation à notre égard , à part nous solliciter 
pour faire de la figuration avec nos porte-drapeaux lors 
de cérémonies officielles, nationales ou locales. Rien ! 

Il suffit de consulter les listes de promotion des décora-
tions nationales pour s’apercevoir que sur quelques 500 
nommés, il y a plus de 450 militaires, de carrière, en 
activité ou en retraite et seulement une trentaine d’an-
ciens combattants, de tous âges, puisque nous sommes 
dans la même 
affectation 
gérée et déci-
dée par le Mi-
nistère des 

Armées. 
Attendent-ils 
notre départ 
fatal ?  
Dans notre 
section, la Lé-
gion d’Hon-
neur a été ac-
cordée à un 
ancien de 39-45 à l’âge de 101 ans. Il était temps!!! 

Nos permanences à la maison  
du combattant 

Mercredi      05 octobre             2022                  10 h 12 h 
Mercredi      19 octobre             2022                  10 h 12 h  
Mercredi      02 novembre         2022                  10 h 12 h 
Mercredi      16 novembre         2022                  10 h 12 h  
Mercredi      07 décembre         2022             .    10 h 12 h 
Mercredi      21 décembre         2022               .   10 h 12 h 
Mercredi      04 janvier            . 2023                  10 h 12 h  
Mercredi      18 janvier              2023                  10 h 12 h 
Mercredi      01 février              2023                  10 h 12 h 
Mercredi      15 février              2023                  10 h 12 h  

Notre prochaine commémoration  
est le 11 novembre à la Mairie du 19ème.  

La FNACA doit être bien représentée, venez  
nombreux nous rejoindre 

Mais aujourd’hui en se remémorant ce que j’ai écrit je 
ne peux pas m’empêcher d’exprimer une grosse dé-

ception et une certaine amertume. 
Je confirme, ce n’est pas d’une récompense dont je 
nous  estime redevable, mais ce que nous souhaitons, 
c’est seulement la reconnaissance de notre Patrie. 
Madame la Ministre, m’entendez-vous ?  
                                                                  Jean-Claude SANCEY 

Ou bien comme le 
dit le vieil adage : 
charité bien ordon-
née commence par 
soi même ? 
Je pense et ce n’est 
que l’expression de 
mon opinion per-
sonnelle, que nous 
les anciens d’Algé-
rie nous sommes 
des marionnettes, 
les bannis, les oubliés de la Nation. 
Ce que nous avons accompli en tant qu’appelés était  
dans l’action et non dans l’espérance d’une médaille.  
Nous n’y pensions même pas. Nous ne faisions que 
notre devoir sans arrière-pensée.   

Notre Mairie 
du 19ème ar-
bore le drapeau 
de l’Ukraine 
comme on peut 
le voir sur la 
photo. On a 
choisi pour 
nous un camp 
dans ce conflit. 
Nous les An-
ciens Combat-
tants qui avons 
connu la guerre  
avons pour but 
la Paix dans la 
transmission 

C’est ce que  
nous tentons de  
transmettre à notre jeunesse. Et ce n’est pas en livrant des 
armes à l’un des belligérants au risque de représailles que 
nous montrons un exemple de paix, non plus en suivant les 
américains qui eux entretiennent les guerres un peu partout 
dans le monde. 
Nous continuons le tournage de nos anciens combattants sur 
les faits marquants de leur période en Algérie et leur retour 
à la vie civile. Il ressort d’après les témoignages des adhé-
rents sur la guerre d’Algérie un ressentiment d’injustice car 
certains y échappaient par la conscription, on a envoyé au 
front la même classe de la population (ouvriers et paysans) 
mais comme dans toutes les guerres. 
 Je repense à la réponse d'Éric Dupont-Moretti.  
‘Les bombes en temps de guerre comme les médailles ne 
tombent jamais sur ceux qui les méritent’’.                  


